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255), P.-M. Duval, Un texte du v• siecle relatif au sanc
tuaire apollinien des Leuci (p. 256 -26 I ) ,  ] . Fitz, Reorga
nisation militaire au debut des guerres marcomanes (p. 262 -
274),  ]. Gage, L'etendard d'Eutychus. Sur un mol de 
Cassius Chaerea, le meurtrier de Caligula (p. 275 -283), 
] . F. Gilliam, On • Diui' under the Severi (p. 284 -289), 
M. Gua.rducci, Il graf filo di COS VM AL V nella catacomba 
di San Sebastiano sul/a via Appia (p. 322 - 331) ,  A. Haury, 
Un debarquement sabote ? La premiere bataille de Grande
Bretagne, aoat 55 av. J.-C. (p. 341 -352), ]. Kolendo, 
Les guerres contre les Carpes pendant les dernieres annees 
de la Tetrarchie (p. 378 -385), Th. Liebmann-Frankfort, 
La •prouincia Cilicia' et son integration dans l'Empire 
romain (p. 447 - 457), G. A. Mansuelli, Etruschi e Celti 
nella valle del Po. Proposte e revisioni per una nuova 
impostazione problematica (p. 485 - 504) , T. Nagy, Les 
'dona militaria' de J\!l. Macrinius Avitus Catonius Vindex 
(p. 536 - 546), CI. Nicolet, La titulature des chevaliers 
romains a l 'epoque imperiale. I. La Gaule Cisalpine 
(CIL V) (p. 547 - 565), M. Rambaud, La cavalerie de 
Cesar (p. 650 - 663), V. Sirago, L'agricoltura gallica sotto 
la Tetrarchia (p. 687 - 699) , CI. Van Nerom, Colonia 
Iulia Concordia J(arthago (p. 767 - 776), K. D. White, 
The Economics of the Gallo-Roman harvesting Machines 
(p. 804 -809) . 

Comme j e  !'ai deja fait notcr, Ie 111° volume est 
consacre a I 'archeologie, a !'etruscologie et a la numis
matique, ce qui fait que Ia variete des contributions 
qu'on y publie est encore plus grande que dans Ies volumes 
precedents. Aussi, pour venir en aide au Iecteur, vais-je 
pa.sser en revue ces etudes par ca tegories, en commen
o;:ant par !'etruscologie et Ia numismatique. Citons donc 
parmi ces dernieres : M. Bizzari, Uno specchio etrusco 
inedito da Orvieto (p. 55-58) , P. Bocci, Una kylix ionico
etrusca nel Museo A rcheologico di Firenze (p. 59 - 65), 
L. Gasperini, Due urnette etrusche alta Manziana (p. 247 -
253), VI. Georgiev, La preuve morphologique de !'origine 
hittite de la langue etrusque (p. 254 - 259), C. Hopkins, 
The Oriental Heritage of the Etruscans (p. 304 - 3 1 1 ) ,  
A. Neppi Modona, Nuove ricerche sulle magistrature etru
sc/ie (p. 441 - 445) , R. Lambrechts, Suggestions pour 
un Corpus des miroirs etrusques et prenestins (p. 328 -
332) , O. Toti, La civilizzazione etrusca nel territorio di 
A llumiere alia luce delie piu recenti scoperte (p. 563 -578) , 
enfin ] .-B. Colbert de Beaulieu, Le s�atut politique des 
Mandubii et le temoignage de la numismatique (p. 146- 153) 
et C. Duliere, Les monnaies de Kydonia representant un 
enfant nourri par un animal (p. 203 -209). 

Parmi Ies travaux d'archeologie, toujours dans 
l 'ordre alph<!betique des auteurs, notons : A. Balii, Il 
mosaico 'delia Medusa' di Tarragona (p. 3 - 12). M. Bieber, 
The Images of Cybele in Roman Coins and Sculpture 
(p. 29 - 40) , Fr. Braemer, Un groupe de portraits de la 
vallee de la Garonne en marbre de Carrare (p. 104 - 1 15),  
A. Di Vita, Le date di fondazione di Leptis e di Sabratha, 
sulfa base dell'indagine archeologica (p. 1 96 - 202), G. M. A. 
Hanfman, On Late Roman and Early Byzantine Portrails 
from Sardis (p. 288 - 295). M. Le Glay & S. Tourrenc, 
Le forum d'Alba A ugusta Helviorum (p. 346-359) , 
]. Loicq, Les vases peints de la necropole de Novilara et 
les origines du geometrisme apulien (p. 360 -378), R. Mar
tin, Le travail du bois dans Ies sculptures des Sources de 
la Seine (p. 409 - 4 1 7) ,  O. Pelikan, A propos de l'evolu
tion de l' art romain. Le râle du manierisme dans la sculp
ture (p. 453 - 460) , G.-Ch. Picard, Problemes de l 'art 
severien (p. 497 -501) ,  G. M. A. Richter, Greek Portraits 
on Engraved Gems of the Roman Period (p. 497 -501);  
K. Schefold, Das Ende der Vasenmalerei, das Luxusgesetz 
des Demetrios und die neue TragOdie (p. 5 1 1 -5 1 7) ,  
R .  Turcan, L a  demone aitee de la Vil/a !tem (p. 586 - 609), 
H. von Heintze, Zum Relief mit der 'Liberalitas' des Marc 
A urel (p. 662 - 674) , O. W. von Vacano, Zum Grundriss 
des Tempels auf dem Talamonaccio (p. 675 - 694). 

Les Iongues l istes qu'on vient de parcourir auront 
montre, je l 'espere, Ia grande diversite de contenu des 
Hommages offerts a Marcel Renard, sans parler de Ieur 
interet indiscutable. Elles auront egalement permis d'ap
precier combien grand est Ie nombre des collegues et 
amis du savant helge qui en cette occasion ont tenu a 
lui manifester leur estime et Ieur affection. Ils appar
tiennent a presque tous Ies pays de l 'Europe, ainsi qu'aux 
Etats-Unis et au Canada. Dans cette pacifique compe
tition Ies Roumains sont bien representes, puisque dans 
Ies trois volumes des Hommages on ne releve pas moins 
de 14 etudes signees par des contributeurs de Bucarest, 
de Cluj, d' Alba Iulia et de Jassy. La plupart touchent 
a l'histoire ancienne de Ia Dacie et de la Scythie Mineure 
( I .  Berciu-A. Popa, Em. Condurachi, Const. Daicoviciu, 
H. Daicoviciu, N. Gostar, D. M. Pippidi, D. Protase, 
Iorgu Stoian), quelques-unes concernent des monuments 
a'rcheologiques decouverts dans ces mcmes contrecs 
(Gabriella Bordenache, O. Floca., M. Gramatopol, L. Ţe
posu-David, D. Tudor) , une seule interesse Ia philologie 
latine, et plus precisement Ia Iangue d' Apulec (A. Graur) . 

D. M. Pippidi 

EMILIENNE DEMOUGEOT, La formation de l 'Europe et les invasions barbarts, Paris, Aubier, 
Editions Montaigne, 1969, 615 pp. + XVIII cartes. 

L'a.uteur s'est propose de presenter une etape 
de l 'histoire de ] 'Europe, qu'elle considere, dans ses 
traits essentiels, comme celle des relations cntre I 'Empire 

romain et Ies Germains, ces derniers faisant l'objet d'un 
examen general depuis leur origine jusqu'a la fin du 
III" siecle de n.e. 
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L'ouvrage est divise comme suit : Introduction. 
Les ongmes germaniques. Premiere partie, composee 
de deux chapitres : l) L'offensive romaine d' Auguste 
a Trajan (3 1 av.n.e. - 1 17 de n.e.) ; 2) La defensive ro
maine d'Hadrien a Maximin ( 1 1 7 - 238). Seconde partie, 
composee de trois chapitres : I) Les Germains et Ies in
fluences romaines ; 2) Les migrations des Germains 
occidentaux ; 3) Les migrations des Germains orientaux. 
Troisieme partie, composee de quatre chapitre : l)  Les 
invasions gothiques (238 -272) ; 2) Consequences de� 
invasions gothiques dans Ies Dacies et Ies Pannonies 
(250 -285) ; 3) Les invasions des Germains occidentaux 
(254 -284) ; 4) Formes diverses de la penetration des 
barbares dans l 'Empire. Table des documents. 

Apres une analyse complexe des donnees archoo
logiques qui ont permis de localiser le foyer primitif 
des cultures pregermaniques en Scandinavic et au Dane
mark, l'auteur expose Ies etapes des premier•,s expan
sions des Germains vers le Bas-Oder et la mer Baltique, 
qui ont eu lieu durant la periode du bronze final et se 
sont produites spontanement, suivant Ies voifs commer
ciales. 

Les peuplades germaniques, une fois in<lividualisccs 
et divisees en deux grandes branches, Ies Germains occi
dentaux et Ies Germains crientaux, sont ensuite prescntees 
separement, sous forme de sous-chapitres, qui sont de 
veritables petites monographies comprenant <Ies donnees 
complexes d'ordre archeologique et histori11ue sur Ies 
causes des migrations, sur l 'ordre chronologique du depart 
des differentes peuplades germaniques de leur patrie 
d'origine et de leur avance, enfin sur le territoire ou 
se sont finalement etablies aussi bien celles qui se sont 
maintenues dans la sphere d'influence romaine (Germains 
libres), que celles qui ont ete englobees dans Ies provinces 
de l'Empire romain ou avec lesquelles l'Empire a etabli 
des rapports de clientele. Suit !'examen, sur la base des 
sources ecrites, de la succession de circonstances qui a 
mene a l 'affrontement des populations germaniques et 
de l'Empire romain, ainsi que Ies effets qui en ont 
resuite. 

Parallelement, l'auteur foumit des donnecs sur 
Ies peuplades non germaniques qui ont ete entraînees 
dans le courant des migrations germaniques tant a l 'ouest 
qu'a ) 'est et qui ont joue un role, direct ou indirect, a 
l 'epoque respective (Sarmates, Iasyges et Roxolans, 
Slaves, etc. ) .  

Par sa thematique tres large, l'ouvrage vise a 
embrasser tous Ies aspects du processus historique qui 
a caracterise l 'histoire de l 'Europe a cette epoque, offrant 
un materiei ample et varie, aussi utile pour Ies specialistes 
en quete d'informations precises sur telle ou telle peuplade 
germanique que pour tous ceux qu'interesse l'etude 
paralleJe de l 'evolution des rapports de l'Empire romain 
avec Ies Germains occidentaux et orientaux. Particulie
rement remarquables nous ont paru Ies chapitres de 
synthese : • Les Germains et Ies influences romaines 1> 

et « Formes diverses de la penetration des barbares dans 
l 'Empire "· 

li faut dire pourtant que la repetition, du commen
cement a la fin du volume, des memes donnees sur Ies 
differentes peuplades deja presentees dans le cadre des 
petites monographies n'est pas faite pour en faciliter 
la lecture. Un tel procede aurait du etre evite dans un 
ouvrage de  synthese, car l'impression qui s'en degage 
c'est que Ies sous-chapitres ont fait l'objet d'une 
redaction independante, insuf!isamment integree a l'ex
pose proprement dit des faits, d'ou un certain manque 
de cohesion. 

L'histoire des rapports des Germalns occidentaux 
avec l 'Empire romain est des plus utiles pour le specia
liste, l 'auteur ayant exploite au maximum Ies sources 
historiques et archeologiques et Ies ayant interpretees 
au prix d'un considerable et meritoire effort de selection, 
de correlation et de synthese. 

On ne saurait etre tout aussi afiirmatif en ce qui 
concerne Jcs aspects archeologiques du probleme des 
Germains oricntaux, particulierement des Goths, pour 
lesquels l 'autcur, peu au courant de l'immense volume 
de materiaux accumules au cours de ces vingt dernieres 
annees, a re�ours a une bibliogn:.phie incomplete, peri
mee et souvent erronee. Aussi Ies erreurs abondent dans 
cette partie de l 'ouvrage, consequence de lacunes d'infor
mation. Nous n'en donnerons que quelques e:x:emples, 
Ia ou des rectifications categoriques s'imposent. Nous 
nous empressons d'ajouter que l'existence de pareilles 
inadvertances, dans un ouvrage qui revele d'autre part 
une louable exigence dans l'analyse des problemes, est 
due a des facteurs objectifs, tels que la diffusion restreinte 
de beaucoup d'ouvrages d'archeologie de date recente 
et l'absence de resumes fran�ais dans de nombreuses 
publications en d'autres langues que celles internationales. 

Ainsi, en ce qui concerne l'avance prcgressive des 
Goths suivant l'ancienne route du Dniestr ou de la Vis
tule et au-dela (p. 273), l'auteur montre que « cette zone 
allongee (ii s'agit de la zone comprenant la Volhynie, 
la Galicie, la Podolie, la region de Jitomir, de Kiev et 
la vallee du Dniepr moyen, n.n.) du nord-ouest au sud-est 
fut celle ou Ies Goths entrerent en contact avec Ies Pre
slaves de la culture de Tcherniakhovo, heritiere de la 
culture de Zarubincc . . .  "· s'appuyant pour cela sur 
l 'article de V. V. Kropotkine paru dans VDI, t. I I I  (49) ; 
ou bien : « En fait, pendant Ies trois derniers siecles 
av.n.e., le foycr preslave le plus authentique fut le groupe 
des Venedes orientaux, autour de Kiev, illustre par la 
culture de Zarubince. Celle-ci se prolongea dans la culture 
de Tcherniakhovo . . .  i>. Or, ii y a bien longtemps que 
Ies specialistes, sovietiques aussi bien que roumains, de 
cette periode ont demontre dans d'amples monographies 
et dans un grand nombre d'etudes que la culture de Tcher
niakhovo, denommee Sîntana de Mureş sur le territoire 
de la Roumanie, n'appartient pas aux Preslaves, mais 
est une synthese culturelle, representant Ies Gcths et 
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la limite de leur expansion, jusque vers la fin du IVe siccle 
de n.c., lorsque l'invasion des Huns a refoule Ies Goths 
des regions ou ils s'eta.ient eta.blis (voir M. A. Tiha.nova, 
dans KCHH!llH, 1955, 1957 ; E. A. Simoncvitch, dans SA, 
XXI X - XXX et HCllH!llK. 1957, 1957 ; I. V. Kouharenko, 
notamment dans Acta Baltico-Slavica, 1967, etc. ) .  Par 
Ia definition des clements archeologiques caracteristiques 
pour la culture de Sîntana de Mureş, Ies specialistes rou
mains en ont precise l'aire de diffusion sur le territoirc 
de Ia Roumanie, a.irc qui comprend la Molda.vie, Ia Tran
sylvanie et la Muntenie ou Valachie (le nom de Valachie 
ne designe pas une zone intermedia.irc entrc la Molda.vie 
et Ia Muntenie, ainsi qu'il ressort de la carte VII, mais -
suivant une terminologic ancienne, cncore en usage 
dans Ia litterature de specialite, notamment da.ns Ies 
etudes de l 'etranger - l'ensemble de la Muntenic) , ou 
elle s'etend jusqu'au limestransalutanus ; clic n'est pas 
attestee en Oltenie, commc l 'affirme J'autcur a la p. 457 
(voir Gh. Diaconu, Tîrgşor, necropola din secolele I I I -
I V  e.n„ Buca.rest, 1965 ; Bucur l\litrea et C. Preda, 
Necropole din secolul al ! V-lea e.n. în l\Juntenia, Iluca
rcst, 1960, etc. ) .  

L'auteur estime que c'est de l'aire des cultures 
de Zarubince et de Tcherniakhovo que « sortfrent des 
J 'epoque de Justinien Ies grandes migrations slaves. 
Alors ces Slavcs purcnt cnvahir Ies pays danubiens et 
balkaniqucs . . . » (p. 356). Or ce n'est pas la J'aire de 
diffusion des Slaves. En ce qui concerne le territoire 
d'origine de ceux-ci et l ' identification des zones de diffu
sion des differentcs tribus slaves, ii existe aujourd'hui 
de nombreuscs etudes <lues aux specialistcs dans cette 
brancbe. 

L'auteur commet de meme une erreur en attri
buant aux Preslaves Ies necropoles de type Tcherniak
hovo, des deux rives du Dniepr (p. 376). 

En decrivant l'espace ou ont penetre et se sont 
etablis Ies Goths de Molda.vie ccmme un territoire clien
telarius des Sarmates Roxolans, l'auteur presente la 
ligne de camps Mălăieşti-Drajna de Sus- Pietroasa 
comme un vallum delimitant la frontiere desdits Sarmates 
Roxolans, vallum qui devait etre reamenage au 1ve siecle 
par Ies Wisigoths. $ Le territoire clientelarius des Sarmates 
Roxolans de Mcldavie-Valachie, dont Ies chefs rece
vaient des subsides de l 'Empire, s 'etendait au nord d'un 
fleuve marque par un vallum, reamenage plus tard par 
Ies Wisigoths au 1ve siecle » (p. 435). 

II existe ainsi une confusion entre, d'une part, 
Ies c<:>mps de Mălăieşti, Drajna de Sus et Pietroasa, dont 
l 'existence prend fin sous le regne d'Hadrien, ainsi que 
l 'ont etabli Ies donnces archeologiques et numismatiques, 
et, d'autre part, Ic $ vallum d'Athanaric », qui fot construit 
par celui-ci dcvant la menace des Huns, sous Ic regne 
de l 'empcreur Valens (voir Ammien Marcellin, XXXI, 3 :  
« Qua rei novitate majoreque venturi pavore constrictus, 
a supeciliis Gerasi fluminis ad usque Danubium, Tafa
lorum terras pracstringens, muros altius erigcbat ») . 

En depit de ces lacunes, affectant surtout Ies 
problcmes de localisation de certaines peuplades et leurs 
aires ele diffusion, le volume d'Emilienne Demougeot 
demeure un ouvrage bistorique de premier ordrc pour 
tout ce qui concerne Ies relations entre Germains et 
Roma.ins durant la periode du Haut-Empire. 

Suzana Dolinescie-Ferclte 

A GNES SALAMON u. I STVAN ERDELY, Das v otkerwandfrungszeitliche Griiberfeld von 
K ornye. Mit Beitrăgen von I. Lengyel und T. T6th. Mit 5 Abbildungen, 84 Tafeln nnd 
2 Beilagen, Budapest, Akademiai Kiad6, 1971 .  

Dcr Band enthalt eincn archaologischen Teii, 
dessen Einlcitung und Zusammcnfassung aus der Feder 
von Agnes Salomon stammt und clesscn ausfiihrender 
Teii und Untcrsuchungcn dcr vcrschiedenen Kategoricn 
Graber Fundgcgenstande u. sw. sie in Zusammenarbeit 
mit Istvan Erdcly verfaOte (S. 1 - 1 5 1 ) .  Auf den archao
logisehen Teii folgt cin Kapitel iiber die Laborergebnisse, 
die sich bei der Untersuchung der Skelette aus Kornye 
ergaben (S.  149- 1 5 1 )  und iiber das anthrcpologische 
Studium dieser Skelette (S. 153- 184) . 

In der Einfiihrung nimmt clic Verfasserin einc 
kurze historische Darstellung der Ortschaft Kornye vor, 
beschreibt das archaologische Milieu und einige Denk-
111aler im Weicnbild von Kornye, so wie dic Umstii,ndc, 

clic zur Entdcckung des Graberfeldes cler Volkerwandc
rungszeit fiihrten. 

Das crwahnte Graberfcld erstrccl<t sich iiber 
cine verhăltnismaOig grof3e Flache, die darin cnthaltenen 
Grabcr konnten aber nur zum Teii freigelegt werden, 
d.h. man rettete nur 152 Graber, wogegen die Hălfte der 
Ges<imtzahl zerst6rt war. 

Auf die cingchende Beschreibung der Grabcr und 
des betreffenden Gro.binventars folgt dic Beschreibung 
der in zerstorten Grabern gemachten Zufallsfunde. 

Mit einigen Ausnahmen waren die Graber in west-
6stlicher Lage ( 1 1 3  Graber), mit einigen Abweichungen 
gegen Nordwesten (3 Graber) oder na.eh Slidwesten 
(27 Graber). Piese Abweichungen sind sehr W:\nrschei1h 
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